
LE GROGNARD.

MON ONCLE TROUAS.

L'on sait qu'il est dans ces parages,
Un grand homme touît grisoinniant,
Qui d'ai$ s de vilatins langages,
Plasse jipartout îîour troll parlant-

Quelqlu'un pate-t-il politique,
Qu'ausitôt le lirû Thomas
'Vite lanq uc-la sa boutiqnu
Et !ssui e rines et ses plats.

lit'is t10 gestes abomniables
Appîu yan t ses ili rs illieiix;
Il v ou s irotiîvî'lPar' touîs les diiab>lis
Que deux fis qluatre flit bienl deux.

Sics soiixiiiili !a ils,saliaiie ogri-o
A ilel;iit deiiu rion, lutfoi
Suit1att I dea n Sui t à I eg h-e
Ne pcuvemt-ils dicter' la lui '?

Il sait mêm'îe ce qu'il igniore
Jet ce qîu'i ignore pourtant.
NuIlie saurait lu (lhre encore,
Sans avouer (lue sûr il ment.

Les lois pour loi sont sans miystère.
Pilfoia iléflmC il coririge Domit.
Mieux (lue cela, pîour son vieux pùi'C
Il lut ténmoin pui avocat.

De mémoire Pi odigieuse,
Notre vieil oncle étant doue.
Il coite, chose mer'veileuse',
Ce que je n'ai pas avoué.

Aut fenil,hon cmur, honnête lis mnme,
Tronvanmt mauvais, île tr-opi maiger.
Il ne nîiàce pasle gomîni',
S'il sent le besoinî de parler'.

L'on assure que, la niusiîîne,
Est sa Plus gr'andte passion.
Qu'en tout lieu, chose poétil ne,
MJon oncle jouu du violon.

Pour ètre juste à sa louange,
Disons qu'il est bon ouvri'ir.
Si liai' sa langue, il -t pas ange,
Il est du moins lion frblantLier.

LE CHiAT.

BADINAGE-3.

La belle Mme X... qui est à...
avec son mari, le pius débonnaire
des hommes, fait la fIitation A~
outrance avec deux galant s, l'un
solide et trapu et l'autre mnigr'e
et allong,é. On la rencontre bans
cesse flanquée de ses deux adora
teurs'.

-Di'ôlo de duo, disýait quel-
q u'u n.

-Pourquoi donc?
-A eux deux ils font le caniif,

l'un est lo manchle et l'autre le
laine.

Gare au contrnt
M. x...

du pauvre1

'Dantilun Balon.
On anmnonteMine et Mille X...
Tons les n g:n ds se dirigent

versi les arrivanmtes. flèlas 1 quel
duoel

.La fille, encore plus maigre
que la maman, louche horrible-
ment, ce qui ne l'a pas flmpê-
ehiée de compliquer encore ces
désavantages d'une coiflure pré-
tencieuternent ridicule.

Bref, une véritable caricîiture.
-Mille X...., dit quelqu'un dans

un groupe. Ma: et-cc un'est pas
"îIle qui a Lailli épouser ce pauvre
Gontran ?

-Môi.tin 1 il pettse vanter de
l'avoir ehamp laide ...

'Un tabletiu de la vie humnain,
en quatre vers, que Mlonsýelet a
etendu t triibtuer à Mry:

Tanît de peine pour pamvwur
Ta'nut datr pour se maintenir' I
Taînt de tramvil pour me nourrir 1
Tant de souffrances pour inourr ir 1

CANADIA PROCLAMATION.

VITCTOR~IA, PARt TA Gît ws uP
.lîar, EMN1 I U ROYAUui-UNI
DE LA GiA i-iEAiETE
DIliIANiiE, .- IPÉRlA'rhtUE îDES

A nos alliés et fî.-aux sujetS (du cana-
dla,salut:

Il vous est par' leslprésentes en-
joint d'observer conlme joui' de fête
publique le Lu.,,,ii, Q0èmie joui' de
lléceîiibî ee. onirmî, et (de minpr'éala-
ble Vous îprocurer'lesIliibi ts Ciii \'e-
nabkes à clL itnliihez ')DI. L~iN
'lAtiN n& E' i, J'ai1Ilr'ii's à tla imodel
(le la Rue St- Laurenit. No. 41,
M~ontréal.

Témîoins

Le sens Commun et le
h OU goûît.

Lus Comupagnonls iniséja-
rables des genis d'es-
Prit.

10 D)éc. iSSI.

HUITRE& % FRA CHES.'
M 'Fournier a en ventc, un lot

considérable d'lsuitres friaies de:
Nalpecque garanties dc plus succu-j
len ts.

S'adIresser àt M. Fournier susr lei
Quai dle la cnnpa2nic diu Richeclieu
et d'Ontar'io, et 83 ruse ies Conînîîs-
sas rcs.

10ODée. 1881. jno

Les Cultivateurs, les (Joiniier-
çnnts qui fr-éqiientont le M'irch<,- bAINES~ et LAINAGES le toutes
Bonsceours de mêmne luo tous ceux 'îdescritîins C]iî'z
(lui font leurs emplettes de provi- I
sions au dit Marché, sonit prié2s (le1  L.'FIINCE et DUCHlARME,
s'arrtlter en passant sur la rue Bon-
secours chez TIAY & 12)I,,217 IPue St-l,aiint. lies 1isonnes .;qui

au No 14,où il trovero Lt con- lu'5i'iit e- iiiîii îl (e nmar'chanise'sau N. 14 où ls rouvron L 1conveaJileýs en laines po A,' la saison
piéter leur malrehié avec des épie - î ive troîivî'î'nt un aa ueniari-
ries de premier chioix, à\ des pris- 1 îîté à visiter le niagasii du No. 227,
très raisonnables. Ru,; St. Laurei.t.

Montréal 19 NLov. jno. Montréal 1'2 ov. - 1). M.

1. IN. SOLY
-11-D RUE ST. JOSEPH-
Fabricant fde caulres cn moulures

dlorées, imitation (l'émail, etc., dlans
les derniers goûts. Miroirs, cadres leur
portraits, cadres ovals, tablleaux, chîro-
mos et gravures. Corniches pour chas-
sis, dloréus, snover noir. etc. Cartes île
Nîîid et ilu Jour de l'An, cartes le
naissances et Valentins.

Montré~al 3 e.- 0c ms

J. RA oel &è,F L S
421!i, RUTE GRAJG

(En fhuc du Cham11p dc Mars)

ez

CD

n tréa 12 nov

Grande Reduction
L.e succès ayant siirprtss(c no ('spiý

rancis nous_ iens laisois un plaisi
l'announeî-r à nîos lionnes îr;îiîîues

qIi nouies lb izois de g ian iles 'idun-
lions surî'tout's nos 'macandise's
d'été, car i,,lne uvnt eîieei'e aVaimi
qjuelquies moîis aigranîlii notre inîîga-ii
déjà trop 1petit pontîî' itre sttock, et1
r'ecevant (V' 'jà îos ma irchiai.îdises (Ili-
ve', il Ihaut n'csah-eîu Cir, il' a1
plaen. Nous:avonis doncdil'ciiWîý de

vmileà n qulo'i~iiel priix, ce, sîî
lt iii moiyeni, nous espér"ions, dii' iîcuii-
fl>ttris-..\ s-i clnos hiniiiiî' pjînii( 1 ii'
l'ec i]r:îgiineîi hî111iliît l i Il ii is i
ilonni's. Avis iloiic,îl 1 î-1oiter duîle 'tc.
casion pour ceux quîîi ont iîbîe
achatmîs 'àla ire, Ils 'irtcii t>tns il'
serotie de'eîî'mî liallcs 't liotnne-s ma-
cha ndises à bienci lin mai-cléà chez

GIiAVEl ~et qTI.TBKJIT
587 Ste.Cato ic

Un miot tdeîiso.-Un niarclîand
qlui importe toujours Un stock cConsi-
dérable seif ait insensé s'il ne trouvait
pas le moyeu de l'écouler dans le
public. Tout le monde sait qlue MM
Dérome & Lefrançois, No. 614, r'ue
Ste. Caitherine, ont uit assortiment
du meîilleur goût en fait de Fourru-
res et de Pelleteries, conîfectionnées
à\ la dernière mode. -ls vendent à
bon inarehié et leurs marchandises
ne vieillissent p)as sur les tablettes.
1fLâtez-vous de profiter du bon maîr-
ehié Il faut (tue le tout se Vendle

1er médaille d'or et diplôme
d'Ilonîieur à l'exposition

(le )iiadelýpliie.

AVURIES PIANOS.
DE TOUT' (JEN1tE.

MUSIQUE EN FEUILLES

-Toîi', ces pilanos omt été choisis par

?domîtrémîl 12 Nov.-- u. o.

DOrMINION.11 B11"Ï- l
MARCHAND ET MANUFACTURIER

Collet%, Poignets, Cols, etc.

179 RUE ST-ILAURENT

Gr'ands aatgsaul;'ý uehlICiir-S

Mîîl'~l12 N'.bm

1'L A & DAtCHEPI
2G;.l'kiloles Fortificationîs

A LA CARTE.

Diner a 25 Cents

PLATS DU JOUR
Luîî1(i , iel f à la mode. MIa rdi, Civet

îl iàie. I ciedli, I laricot le mouton
jeudi ~ ýjj Ce bols ulîîrre [noir. Ven-

roili, soupe aux l'ois et choucroute.
'samli,'rripeîs àilaLImode de, Caeiu ou
;à la lynn011ais'.

\'j1ns et Lii 1iiinrs îl, pi ei'rc choix
Cabîiiets j îrtic;iliers. Spécilité de

,Nontrýéal.'i Décembre 1881.

ME bgLhE'Ï-NTER IIOI0NALES et 1)1«11, 0OM E 'lONE
-à Phiîladelphie 18763 et àt Paris 187S, et IBM ESPRIXl

aux Eý'xpositions de Londres 1876,Y)E, Ans-
tralie, 1S77. HJAMILTON, 1877. TOR>ONTO

1878. TORONTO, 18719. MONT'L'AL,
1850.

'Et à toutes les Ex,.position)s où elle a exhiibé.
T'a qmailii supérieuire de, ces îistrtînîi fts est aSSeiz connue Peî,r

dispenseri Fen fatire lélogc. Une' visite co eteîîîn sollicîlée. ~,,
gUîi eles sur demandep

S'ddî'îsr ei* 1

L. E. rYm PRATTE
Aqen tGéuéral.

LNo. 9280, RUE NOTRE-DAME,

Montréal, 12 Novembre 1881.,11

Meilleur marché que partout ailleurs, au

GRAND MAGASIN ROUGEA1
Coin des rues Ste-Catherine et WVolfe.

$100,000 de Marchandises Seches
PFOv1a t de (iféelsStocks tic Ban1queroute,

A ETRE VENDU A 50 üTS DANS LA PIAST11F.

]L'assortuîîent le plus iiilt le plIns nouveau et le plus vi
CHAP1EAUX et, PLUM'lES I> T ill~lP qu'il y ait à oîr.
Le départemunt est sous le conitrôle (le nîoîisles de premlière 1,îse

Les Damies et Megsieurs trouveront 1nijours outre l'assortilîîcit -le
MarcandsesSèches, tontes sortes de Pulleteries tels que Casques pouîr

l)amles et Messieurs, Manteaux, Capots, Boas, ce.

A. MARCOTTEI
Mnliîii al 12 Naoembreî i.

PATINS PATIiS!

D)ernîi ers 'atulm'o n , 0iigr alide vam-
rieLé. 1tL>at nsdes anietîcci
rent)fl(1du Canada et des ti-
UJnis. A pr-ix*Iréditlicez

A. B3ONNEVILLE
293 rue Notïe.i)a1)c.

1Montréèal 26 Nov.

M, A. HAMILIOiN

]-iÇO, ' 1 IVI'iiAi E.

'105 RUE ST. JOSEPH 105ý
In fice de lit, hae Le Dpr'é

MiN'rtEA L.

Montr'éal 1.2 Nov.- b ni.

OR AN & PIANO Cro-
DE BOWMAN VILLE, O.

Qrg,(ztes de Sa/on et 7O:g2es tEg ic toute's descr4//,'*,,,

-PIANOS CARRES 1ET DRO 0


